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plusieurs de ceux là paraissent décidés 
de faire cette culture, une affaire 
permanente et continue puisqu’ils 
sont à construire de vastes séchoirs 
dont plus de vingt sont terminés ou 
on voie de construction et ça dans 
notre paroisse seulement.

F. A. Med. Foucher.
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M. le Rédacteur,
Vous permettrez peut-être, dans 

votre journal si vaillamment engagé 
dans la critique des actes du gouver­
nement de la Province, la publica­
tion des remarques suivantes. Elles 
ont trait particulièrement à la diplo­
matie politique nouvelle qui a revêtu 
dans ces derniers temps tant de 
formes diverses, et j’ose dire que ce 
qu’elles renferment ajoutent un 
lustre nouveau ù l’école mcrciohi- 
trique.

Il est des luttes contre les hommes 
publics, M. le Rédacteur, que le 
patriotisme commando et que la 
constitution dans son esprit permet. 
Mais il en est qui, poussées d’une 
certaine manière et jusqu’à un certain 
point, sortent des bornes de toute 
légitimité. De quel nom donc quali­
fier les menées auxquelles 1 hon. M. 
Flynn est en butte, depuis quelque 
temps surtout, dans le comté de 
Gaspé ? Entre les expressions les 
plus fortes, la plume hésite vraiment. 
Est-ce stupide qu’il faut dire, est-ce 
déloval, est-ce ridicule ? Et ne serait- 
ce pas plutôt tout cela à la fois ? Exa­
minons un peu. Ce n’est pas d’hier 
que la supériorité du député de 
Gaspé inspire de la haine à ses ad­
versaires. Du moment que pour des 
considérations qu’ils ne peuvent sans 
doute comprendre, cel homme poli­
tique a du, en conscience, les aban­

donner à eux-mêmes, dans la mau­
vaise voie où ils persistaient en accu­
mulant bévues par-dessus bévues,ces 
gens là n’ont pas connu de bornes. 
Que de fois, en commençant par ce 
Juvénal en jupons que tout le monde 
connaît, ils ont essayé à le détruire, 
du moins à l’avilir, soit dans la 
presse, soit dans la chambre.

—Haine et vengeance de la part des 
uns, désappointement mal contenu 
de la part des autres, guerre hysté­
rique de la part de tous. Dans la 
presse, à quoi ont abouti et à quoi 
pouvaient aboutir leurs diatribes ? 
Confrontées avec lui sur la scène des 
débats parlementaires, leurs attaques 
n’ont servi qu’à mettre en évidence 
les qualités maitresses du député de 
Gaspé qui, depuis, a toujours grandi 
dans l’opinion publique. Honteuse­
ment battus donc, effarés, fuyants, il 
n’a fallu que la fortune inattendue 
du cabinetMercier pour venir ranimer 
tout à coup les restes de ce misérable 
bataillon en déroute. Mais, l’expé­
rience leur ayant appris qu’à armes 
égales, il ne fait pas bon courir les 
mêmes hasards, ils se sont dit deux 
choses, les braves : combattons à 
Cannée et fi des moyens ! Vous 
figurez-vous, lecteurs, la joie qui 
ferait battre ces grands cœurs au 
spectacle d’une défaite de M. Flynn 
dans son comté ? Cela ne se peut 
mesurer que par cette tactique et ces 
moyens inouïs qu’on emploie en ce 
moment pour le combattre* Jugez 
un peu.

Deux jeunes gens, dont l’un a 
l’honneur et le malheur d’étre député
et l’autre est....................................... .
se sont promenés, tout l’été, dans le 
comté. Assemblées, discours, visites 
domiciliaires, entrevues secrètes, me­
naces ou, selon le cas, promesses 
visiblement autorisées, dépenses 
folles, enfin, la hideuse cabale et sa 
suite mise en œuvre comme parfois 
en plein temps d’élection, alors que 
les deux adversaires se serrent de 
près et font parcourir les paroisses à 
leurs cabaleurs. Seulement, M. Dé­
chêne, le bouillant député de l’Islet 
et le futur candidat de Gaspé, M.

a

Achille Carrier, de Québec, sont 
seuls, travaillent seuls, parlent seuls, 
s’escriment contre un absent ou un 
homme qui ne peut évidemment 
perdre un temps précieux pour les 
suivre, dans une lutte qui doit être 
-commencée de si bonne heure-inter­
minable. Quels héros ! et comme Ho- 
mère.à par exemple,a perdu son temps 
nous peindre les traits d’un Achille 
imaginaire quand le monde, quelques 
mille ans plus tard, devait nous en 
fournir un réel, tangible, dans les 
fastes de Ü politique canadienne. 
L’histoire nous apprend, de plus, M 
le Rédacteur, qu’à certaine bataillle 
fameuse, les français mis en présence 
de leurs éternels ennemis, les an­
glais, ne crurent pas devoir engager 
le feu avant d’inviter ceux-ci à tirer 
les premiers. Comme ces lutteurs à 
la guerre étaient singuliers, M. le 
Rédacteur, et les temps où ils vi­
vaient, barbares! Aussi,aujourd’hui, 
par un de ces perfectionnements dont 
les siècles passés n’avaient pas le 
secret, le progrès a changé tout cela. 
Et je vous dis, moi, que le médecin 
de Molière finira par avoir raison 
avec quelques sujets comme ceux-là. 
De nos jours, il y a des gens qui 
n’ont phs de cœur à gauche. Pardi, 
il faut bien l’avoir quelque part. Ils 
l’ont à droite.

Durant ces jours d’une mémorable 
campagne à plus d’un titre et tout 
en humant l’air de la mer, le vaillant 
Achille— atrox in prœliis—et son 
facétieux ami, le député de l’Islet, 
ont donc ferraillé dans les vastes 
plaines de la Gaspésie. Oh ! s’ils 
s’étaient bornés à pérorer publique­
ment !......  Jusqu’aujourd’hui, l’idée
de talents sérieux, de richesse per­
sonnelle même et d’influence poli­
tique, rapprochée de celle que l’on a 
du joli garçon que l’on sait, ne sem­
blait pas faite pour fixer les yeux de 
tout un monde. Quaut à sou in­
fluence politique en particulier, 
qu’en savait-on de précis ? 11 y 
bien ces diners fins en petit comité 
des magnats du réaime actuel, ces
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luttes par-ci par-là, en compagnie de 
l’ami Charles et ses entrées libres 
chez le Premier-ministre. 11 aurait 
même accompagné ce dernier 
cheval dans une promenade senti 
mentale, un matin, ou un soir 
qu’importe, sur la rue St-Louis. Tous 
deux chevauchant Pun à côté de 
l’autre faisaient assez penser à la 
chanson : '* Deux gendarmes etc., 
mais,de là à faire croire qu’il pouvait 
mettre Chrysostôme Langelier dans 
ses bottes, Pacaud dans ses poches 
et tout le cabinet en tutelle, qu’en 
dites-vous, M. Mercier ? Cela ne 
rase-t-il pas un peu le paradoxe ? 
Quoiqu’il en soit, M. Mercier et M. 
Carrier se sont promenés tous deux à 
cheval un jour sur la rue St-Louis 
et il ne faut pas nier que les 
temps futurs prochains ne se lasse­
ront pas d’adaiirer le sublime aban­
don du preux chevalier ministre avec 
ses écuyers.—Envisagés à un autre 
point de vue, ces rapports intimes 
faits, ailleurs, pour provoquer le rire, 
sont,ici, un trait distinctif de l’école 
dont les adeptes sont à la fois com­
posés de muscadins et de rongeurs.

Mais la guerre au pays de Gaspé 
se révèle encore sous de nouveaux 
aspects qui ne laissent pas, croyons- 
nous, d’être fort intéressants. Le 
député de lTslet et M. Achille Car­
rier do Québec, celui ci plus que 
l’autre,—ce n’est pas injure, je pense, 
à leur faire que de le dire—ont peu 
ou point de moyens pécuniaires con­
nus. Où ont-ils pris les sommes folles 
qu’il leur a fallu nécessairement dé­
penser, pendant si longtemps, à une 
pareille tâche et si loin de Québec ? 
Ils viennent d’arriver. Où a-t-on pris 
l’argent que Maitre Carrier par ex­
emple, a dépensé au bazar de Percé,
c’est-à-dire environ $300, d’après des 
informations qui nous sont venues 
des lieux mômes ? On y faisait une 
élection entre libéral et conservateur. 
Celui-ci sortit vainqueur, grâce à l’ar­
gent du futur candidat. Où les 
moyens pour aller aux lies de la 
Madeleine ? Maintenant, de quelle 
autorité les assurances relatives à 
l’obtention de la ligne courte, aux 
subsides enlevés à certaine compa­
gnie pour les donner à une autre, à 
la construction de ponts en fer, à tel 
et tel emploi, à la démission, à la 
protection de tel individu déplaisant 
ou non à M. Carrier ?

De quelle autorité les officiers du 
gouvernement de la Province dans 
ce comté occupés à faire de la cabale

politique contre M. Flynn, au mot 
d’ordre de M. Carrier ? qui donc a 
permis la chasse à cette meute ? Et 
le plus beau c’est que M. Carrier lui. 
môme est un employé du gouverne­
ment Mercier, qui,suivant les grands 
principes de l’Ecole, ne devrait pas 
plus que les autres, s’occuper d’af­
faires politiques. Oli ! pudeur du ré­
gime national! En ce moment môme, 
M. Carrier n’a pas le droit de se pré­
senter. Mais il est écrit que le cabinet 
Mercier, dans tout le cours de sa 
diplomatie, n’a qu’un objet en vue: 
le succès quand même. Voilà pourquoi 
il ne craint pas d’autoriser et per­
mettre une lutte inouïe encore contre 
l'an des hommes les plus marquants 
de la politique provinciale. Jamais, 
dans un pays autre que celui-ci, un 
chef d’état se permettrait pareille in­
convenance, pareille dérogation aux 
règles communes de la courtoisie et 
de la loyauté. Est-ce pour se venger 
de n’avoir pu séduire le député de 
Gaspé ? Faites en votre deuil, mes­
sieurs de la droite. Et le canon qui a 
tonné à l'arrivée do M. Carrier, à 
Percé, tonnera encore une fois, mais, 
celle-là, ce sera un départ moins
glorieux.

Agréez, M. le rédacteur,
l'expression de mes meilleurs 

sentiments,
Votre serviteur tout dévoué

Jean Part

PETITE GAZETTE

11 vient de mourir à Halifax un 
vieux missionnaires des micmacs, le 
Rév. Dr Rand ; il était âgé de 79 
ans. Possédant à fond plusieurs lan­
gues, il passait pour la plus grande 
autorité dans l’idiome micmac.
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Paris, 7.—« )n annonce officiellement 
que la nouvelle chambre des députés 
sera composée de 362 républicains et 
*205 membres de l’opposition. Les répu­
blicains comprennent *230 Imodérèi et 
120 radicaux. Les membres de l'oppo­
sition se composent de 100 royalistes, 
5S bouapartistes et 47 boulangistos.

Lo Journal des débats annonce que le 
gouvernement sYst de beaucoup relâ­
ché de sa >évérité à propos des passes 
ports en Alsace-Lorraine. Les étrangers 
munis de passeports auront le droit de 
sortir du pays, permission qui leur sera 
accordée.

Plus récent.— D’apres les derniers re­
tours la nouvelle chambre des députés 
se composera de 305 républicains et 211 
opportunistes. Cette évaluation com­
prend les membres des colonies.

Le Temps faisant des commentaires 
sur h fait que les républicains modérés 
ayant pour chef MAI. S iy et Ribot ont 
une influence dominante dans le parti 
rèpubi cain, dit qu'il considère ie mo­
ment propice pour une politique de 
réconciliation envers toutes les classes, 
et cela en vue d’affermir la république 
et de ramener l’ordre et la paix.

1) ms la nouvelle chambre 287 députés 
appartenaient à l’ancienne chambre. Lo 
reste se compose de 44 députés de cham­
bres uuteiieures et de 239 nouveaux

Kasterville hier. La ville a été sauvée, ont voulu célébrer le séraphique patriar- 
tnais un grand nombre de fermes avec che.
tout ce qu’elles contenaient ont été, La partie musicale, sous la direction 
détruites. Le village de Truram Lake! de M. Laliberté, a été un succès.
a été en parti consumé.

Nouvelle Orléans, 7.—Le grand jury 
aujourd’hui a fait rapport que les 
debentures de la Louisiane, au mou­
lant da $383,400 ont été recouvrées et 
remises au procureur-général de l’Etat. 
Le montant de debentures non encore 
recouvrées est de 70,000. L’opinion est 
maintenant que toutes les débentures 
votées seront recouvrées par les autori­
tés le plus grand nombre do ces dében- 
tures étant détenues en cette ville.

New York,7,—Le maire do Chicago 
éciit au maire Grant ce qui suit : Si le 
congrès choisissait New-York comme 
le site pour l’exposition, je pense que je 
pourrais vous assurer que Chicago fera 
tout on son pouvoir pour faire réussir 
cette exposition et la rendre digne de 
la nation. ”

Chicaco, 7.—Un journal de cette ville 
dit: u Les chantiers Je construction de 
navires des grands lacs seront fort occu­
pés riiiver prochain. 35 bateaux d’un 
tonnage collectif do 07.330 tonneaux et 
du coût de 84,052,800 seront construits, 
cette liste sera orobablcment augmentée 
d’une demi douzaine d’autres embarca­
tions et cela avant les neiges. Les 
grands changements de la voile à la 
vapeur et du boisa l’acier sont surtout 
remarquables cette anné\ Dans ses na- 

‘vires sous contrat 814,330 seront dépen­
sées pour construction de remorqueurs 
destinés au commerce de bois.
Le Naufrage du “ Geot/caphi-

que”
St-Pierre, 7.—La goélette Rao est ar­

rivée ici hier amenant le secrétaire 
officier Daugust, 18 hommes de l’équi­
page et 7 gardiens d’animaux du stea­
mer coulé à fond le Géographique. Ces 
hommes ont été à la dérive durant 30

Mlle Héloïse Trudel, touchait l’orgue. 
On a eu le Quid l\etribuamy solo, par

députés. Les gains faits tant par les 
boulangistes que par les républicains ont 
été aux dépens des radicaux qui ont per- . , .
du 5o sieges. Les modères sont sujets à ^1.eluies en chaloupe ouverte, sans nour-

uni Ids par une coali. nture ni eau. Ils on en toutes les peines

On dit que le grand ouvrage de 
M. l’abbé Gosselin, ancien curé de 
Ste-Jeanne de Neuville, la Vie de 
Mgr (le Laval, premier évêque de 
Québec, est à la veille d’être publié.

voir leurs votes amimies p 
sion à moins qu’ils ne s’assurent l’appui 
de 30 membres de la droite ou des 40 
radicaux.

Mort <I‘uu general
Paris,7.—Le roi de Siam est arrivé 

en cette vilie aujourd'hui
est mort.Le général Lebrun

rendit célèbre durant la guerre

U u jeune homme du nom de Mc­
Donald a été arrêté à St-.Tean,N. B.,en 
rapport avec l'empoisonnement de 
Mme MacKae.

MacDonald a été pendant quelque 
temps le se<^rétaire privé de M. 
Shaughnessy, de la compagnie du 
Pacifique, qui a dû la renvoyer pour 
cause de folie riligiense.

Il est bon de constater que le seul 
candidat prêtre ot évêque Mgr Frep- 
pel a obtenu 11,500 voix contre 47 
données au candidat opportuniste 

L'évêque d'Angers a obtenu 2,000 
voix de plus que dans les précéden­
tes élections.

La date des élections générales à 
Terreneuve est iixéa.La nomination a 
lieu le 30 octobre et la rotation le 6 
novembre. La chambre compte 3G 
députés et le gouvernement espère 
élire 25 de ses partisans.

11 se
w franco-

prussicne.
.Iule» Du pré, le peintre français est 

mort.
Dopurt <Ih general Boulanger 

pour Hic Jersey
Le générai Boulanger, accompagné 

• le .'Ou secrétaire et d'une femme, est 
pai ti seeièlermnt aujourd’hui pour 
l ib* de Jersey. Les chevaux du géné­
ral furent envovûs avant lui hier.
& n violent ouragan sur Ion 

eotem ri’ürlanrie et 
<1* A ngieterre

Londres, 7—Lu terrible ouragan a 
sévi aujourd’hui dans toute l’Angleterre 
et l’Irlande. La tempête a été surtout 
terrible sur bs bord de la rivière Mer­
sey. De grandes pei tes ont été camées A 
Blackpool, dans le Lancashire et en Ir­
lande.

L’ouragan souille avec une force ter- 
ribl-. Dans le chenal d’Irlande ou rap­
porte qu’un grand nombre de naufrages 
ont eu lie u. Les lils télégraphiques en 
grand nombre dVndroits ont été abattus. 
Le navire Princess Louise de Québec est 
échoué dans U Mersey.

La tempête a détruit 100 verges du 
Ilolyheat Breakwater et isolé le pliure 
de cet endroit. La côte est couverte de 
débris de naufrage. Lu grand steamei 
est échoué à Aberflraid, Galles.

Eu Angleterre
Lundi*, s, 7 — Daniel O’Donoghue, de 

Glens, est mort. Il a lepréseuté Tippe­
rary eu parlement de 1847 à 18(35 et 
Tralee de 1SG5 à 1885.

M. Goshen fait un voyage dans le 
sud-ouest de l’Irlande. Le Dut de ce voy­
age est la préparation du nouveau pro­
jet de loi agr aire.

A l’élection aujourd'hui à Peterbo­
rough pour remplir la vacance causée

du monde à tenir la chaloupe à Ilots 
tant la mer était grosse.

I«anglais, le chauffeur en chef, Gua- 
rand, l’arrimeur de charbon et un gar­
dien manquent. On suppose qu’ils se 
sont noyés lorsque le steamer sombra.

Le Church Guardian accuse les mi­
nistres protestants d'oublier trop
souvent de réciter la prière tradi- ! auxwcomniunes par larnoi t de M. Fitz 
tionnelle pour la Reine et la famille ! hams, M. Horion, glad: ionien, a
royale.il n’y a pas un curé^catholique^
dit-il, qui omette lo Domine satimm
fac regem.

La régente d’Espagne,d’après une 
dépêche do Rome au Daily Chroni­
cle, aurait informé le Vatican qu’elle 
approuve le choix fait par le Pape de 
la ville de Grenade, dans le eas où 
Sa Sainteté serait obligée de quitter 
Rome.

reçu

La Colombie anglaise est une pro- j 
vince de la Confédération qui pro­
gresse beaucoup. Depuis quelques 
années, ses exportations ont été peur 
1884, $8,100,404; 1885, $3,172,391; 
188G, $2,891,811 ; 1887, $3,371,001; 
1888, $3,928,077 ; 1889, $4,360,029.

L’importance commerciale des dif­
férents ports de la Colombie An­
glaise se voit par l’état suivant des 
exportations pour l’année finissant, 
le 30 juin 1889. Victoria $1,940186 ; 
Vancouver, $1 851,419 ; NewWest- 
mi aster, $46,388.

Les importations pour la môme 
année ont été comme suit : Victoria 
$2,913,498 ; Nanaimo, $301,015 ; Van­
couver $443,8.37 ; New Westminster 
$132,053.

La Colombie Anglaise n’a jamais 
tant prospéré que depuis qu’elle fait 
partie de la confédération.

1893 voix cou li t* 1642 pour son 
adversaire, M. Burn?, unioniste. A la 
dernière élection, M. Fitzwiliiams, libé- 
ral-uniouisie, avait eu 17KU voix, et M. 
Greenwood, home ruler, 1491 voix.
Les tribulations de Fox-reine

Nathalie

Belgrade, 7.—L’ex-reine Nathalie est 
résolue à faire face à toutes les consé­
quences de son opposition aux vues du 
gouvernement. Elle refuse d’accepter 
aucune décision de la chambre serbe et 
prétend que le parlement n’a pas juridic­
tion pour intervenir dans la question de 
son séjour en Servie.

L’ex-reino Nathalie s’engage à évitai 
tout# intervention publique et ;1 quittei

de Millard.
Le Révd. Père Forget-Députis, le 

directeur et l’àine dirigeante du Tiers- 
Ordre, à Québec, et les organisateurs de 
cette belle fête, méritent des félicita­
tion.
Conseil de l'Instruction publique

A sa dernière séance, le conseil de 
l’instruction publique a adopté le Ma­
nuel d’hygiène pour les écoles primaires.
Bibliothèque pour les ouvriers

Lu industriel, de Québec, arrivé d’Eu­
rope, agite la question de fonder une 
bibliothèque pour la classe ouvrière de 
Québec à St-Roch, dans le genre de 
l’Institut Cooper, à New-York.

Congrès des inventions depuis
1846

En 1845 ies propriétaires actuels de 
Sciciiiitic American commençaient leur 
publication; et peu après ils établissaient 
un bureau pour donner des patentes 
aux inventeurs des Etals l uis tl des 
pays étrangers. En 1845, 502 patentes 
seulement s.mil sorties du bureau des 
patentes des Etats-Unis, et le chiffre 
total dos patentes accordées depuis 
l’établissement du bureau jusqu’à la fin 
de cette aimé • est de 4,347.

Jusqu’au premier juillet de la pré­
sente année, il a été accordé 405,413 
p itentes.

Depuis le commencement de la publi­
cation du Scientific American, il a été 
donné 402,166 patentes, et les applicants 
étaient d’un tiers plus nombreux que 
cette somme. C’est ce qui démontre 
1 ingénuité extrordinaire du peuple 
aaiéricaiu.

Ceux qui visitent les bureaux du 
Scientific American sont surpris de trou­
ver la un établissement aussi propre et 
aussi élégant, avec ses comptoirs 
brillants, ses pupitres et ses sièges cor­
respondants, et ses énormes safe) de 
même qu’ils s’étonnent en constatant le 
nombre des employés et des commis, 
qui fait croire aux visiteurs qu’ils se 
trouvent dans une grande institution 
d'assurance* 
d’employés.

L’institut canadien-français
d'Ottawa

L’institut canadien-français d’Ottawa 
a élu les-officiers suivants pour 1889.90 :

Président, Elzéberl Roy ; 1er vice- 
président. M. J. \j. Olivier ; 2nd vice­
president, M. l’échevin Durocher : secre­
taire, M. Cliarh s Bérouard ; secrétaire 
adjoint, M. L. Casau t ; trésoiior, M A. 
Dion ; bibliothécaire, M. Nap. Champa­
gne ; curateur du musée, M. F. E. Cam­
peau ; conseillers, MM. S. Drapeau, P. 
H. Chabot, J. D. Gareau, A. D. Richard, 
Ant. Champagne, Oscar McDonell ; audi­
teurs, MM. F. Dorval et Jules Dion.

Avis aux mères
L* “ syrop calmant de Mme Winslow 

devrait toujours être employé pour la 
dentition des enfants. Il calme l’enfant, 
" 1 ‘ '* les

est le 
ngt

ou il y a dos centaines
Echos & Nouvelles

Trouvée morte
Mme Joseph Platnondon, de Charle- 

bourg, femme d’un âge assez avancé, a 
ététrouvée morte, vendredi, dans son lit.
Elle était atteinte depuis longtemps de 
paralysie générale progressive.

M. le coroner Belleau, ayant été 
notifié par la famille de la défunte des 
circonstances de la mort de Madame 
Plamondon, n’a pas jugé nécessaire do 
tenir une enquête.

—Quand votre sang est appauvri, ou 
corrompu, le remède est à votre portée, 
prenez la Salsepareille d’Aver.

Matrimonial
Un grand nombro de journaux améri­

cains annoncent le mariage de M. J. E.
Tardivel, rédacteur en chef du Travail 
kurde Worcester, avec mademoiselle
Minnie Kavanaugh, de Lewiston. ...... ............. .................

Le mariage a eu lieu dans l’église St. I adoucit les gencives, apaise tou'es 
Joseph, de Lawiston, et d’après les jour- douleurs, guérit la colique, et os 
naux américains cet événement a été un meilleur remède pour la diarrhée Vi 
des plus joyeux de la saison. cinq cents la beuteille.

L heureux couple a reçu un nombre I Québec, 9 mai issy. 26s
considérable de riches cadeaux, et est c ,, . ,,
reparti le lendemain pour un voyage de sympathique demonstration
noce à Québec. ' ° Dimanche dernier lo maire do Chi-

Nous souhaitons beaucoup de hon- coutimi, M. J. A. Gagné, ancien député 
heur à notre confrère. a présenté une adresse et un service ù

-n _ , t ,,. thé en argent, au nom d’un certain.renez les I ilulos d Ayer pour la nombre de résidents, à AI. le curé Fafard 
constipation, et toutes les fois qu’un ..........
purgatif est nécessaire. Sûr et efficace.

Mort de M. Larivière
Sa fortune évaluée à S400,000

M. Ilis Larivière,le rentier bien connu 
est mort dimanche soir, à minuit,

qui laisse cette paroisse.
Un album a été aussi offert à M. le 

vicaire Lavoi j qui est transféré à la 
Malbaie.

La flotte de notre port
L’augmentation dans les arrivages 

• -i rr- , , ■> a sa I de navire* de lonir cours, com nanti vo.stem's?» * «*
nier moment 
était depuis p 
laissé pendant 
de a fait un testament.

Un dit que le défunt valait environ I ceneudanl 
quatre cent mille piastres, dont il aurait nière 
fait quatre parts égales do Sl00,000cha- '
etine, l’une à être divisée entre 1rs insti­
tutions religieuses, une autre pour sa 
femme, Mme Brousseau, née Genest, la 
troisième pour sa belle fille, Mlle Alice

\ iron. Ce n’est qu’au der- tient. Jusqu’ici, il y a eu une différence 
que le coma dans lequel il Rn faveur de 1SS0 de Gâ navires ;\ voiles 

plusieurs Bernâmes l’ayant et G0,000 tonnes, de 72 vapeurs e°l de
heures> mala- près de 30,000 tonnes. Le cabota*»

venant des provinces maritimes reste 
en dessous de l’année der-

ïïn million de cuisiniers sont 
demandés au Canada

pour se servir de l'Impérial cream Tartar
Brousseau, et la quatrième pour son fils a?!Un,P l'owdcr• hi plus parfaite et
M. Thomas Larivière. ’ elle 1 emporte sur toutes les autres.

Le chemin do fer du Sud
Un lit dans le numéro d’hier du

Aux Bourds
Une personne guérie de surdité kii » j /.de b mts dans la tête après 23 années 1 m>Uur <lu Commerce :

enverra uno description de sa maladie
. 1 , , *1 j i. . biiATis a toute personne oui enria grade pendant la présence de rex-roi ,.i(ppiicall0n 4 Vtaobon, 177 rnè
Le métropolitain grec Michel refuse n.?Usa1’New'X0rk-iropoluam grec 

d’intervenir dans l’annulation du divor-j 
c*; de l’ex-roi Milan avec l’ex-reine Na-! 
lhalit*. L’ex-itîiiie demandera une loi au ! 
parlement pour annuler le jugement «mi ! 
divorce.
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La fête de St-François
v' t>dredi soir, les deux fraternités du 

! icis-Ordre de St. François ont célébré,
SL'ilnpuguu «1 l« Vaiicttii ;i 1:1 chapelle Notre-Dame do Lourdrcs| 

r , , n . , . , ; avec un éclat et une pompe oxlraordi?
Londres,7.—Des informations de naire, la fête de saint-Francois d’Assise

Madrid et de home annoncent que les leur fondateur. ’
catholiques d’Espagne et leurs évêques! Le révérend Père Ilamoii S I n 
font de nouveaux efforts pour décider le donné le sermon. ’
pape à se réfugier en Espagne dans le 11 fallait une parole ardente comme 
cas où i) quitteiait Borne. cello de léloquent prédicateur nom-

Ces démarches déplaisent au gou ver- chanter l’aine angélique du grand saint 
nement espagnol dont la politique cou- qui fut le soutien et la gloire do l’éirlisn 
siste à s’abstenir de tout acte qui pom- au XII,■ sièclo et dont.Sa Sainteté L’éon

min mu,‘ rcu** ouitrimiiu, uegrandeur et de piété nui
nuer la portée de ces démonstrations convenaiisibieiiàlafôtedesaint-Frin- 
religieuses mais ses efforts ne sont pas cois.
toujours couronnés de succès. j ‘ L’autel, comme une chapelle ardento

Etatm-UiiU ;splendour merveilleuse, lo
... ■ rr, 1 n IT .. , sanctuaire orné do bandorolles tout 01Mission City, Iowa, 7.-Un leu de éclat cette nom n,. mnni,.i«.7 ïu ,

prairie ta plu, déaaslre.» a ravagÉ soin jaloui avecP laquai les fhlaraH*I demaniom

G° prolongement de (’Intercolonial 
jusqu a Montreal s’impose absolument à
I I o AA _ A ! . . . 1

1 attention des gouvernements fédéral et 
local ; ce n est pas une question poli­
tique, c est une question de progrès 
matériel pour une portion ronsideraDnj 
du pays trop longtemps prive de com­
munications faciles avec les grands 
centres de l’est et de l’ouest, une que*- 
tion f 11 • i doit, a cause de son impor­
tance, réunir toutes les o.mnuus, i t 
nous avons lieu do croire quVu la 
considérant, on se dégag.ra de tout, 
esprit de parLisauncrie politique pour ne 
considérer que les immenses avantages 
qn offrira un chemin de fer qui mettra 
es paioisses de la rive sud un commu­

nication directe, rapide et imntenom* 
pue avec Montréal et son grand r^uau 
do chemms de fer à l’ouest ot avec
Québec, Levis et les provinces maritimes 
a 1 est.
. ü'O.ia lieu d’espérer que les
invitations adressées par la Cluinbro 
de commerce du district de .Montréal
seront toutes «cooptées avec empresse- 
mont et que la convention do Nicolel 
aura pour résultat l’adoption des résolu- 
bons ci-haut et en fin 011 compte do 
donner aux paroisses de la rive sud du 
bl-Lauront les communications qu’elles 

avec uno unanimité absolue,


